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Herbignac – Château de Ranrouët
Sondage (1991)
Lionel Pirault et Olivier Gaiffe
1 Le château de Ranrouët est implanté en limite nord du marais de Brière, à 1 km à l’est
du  bourg  d’Herbignac  De  forme  grossièrement  polygonale,  flanqué  de  six  tours,
renforcé par une puissante barbacane et, enfin, ceinturé par un boulevard d’artillerie
hérissé de douze bastions, ce château est assis sur un promontoire de faible altitude et
qui devait être, à l’origine, de surface assez réduite.
2 En septembre 1991,  une série de sondages a eu pour but de mieux appréhender les
grandes lignes de son évolution historique et architecturale, préalablement à un projet
de mise en valeur.
3 Fondé au début du XIIe s., le château primitif des seigneurs d’Assérac était dépourvu de
douves. Ses tours et courtines dominaient directement le marais de Brière. Les fossés
ne furent creusés que vers le milieu du XIVe s. en raison des besoins occasionnés par la
Guerre de Cent Ans. De même, afin de répondre aux progrès considérables des armes à
feu  vers  la  fin  du  XVIe s.,  un  puissant  boulevard  d’artillerie  doublant  la  capacité
défensive de la place forte a été aménagé.
4 L’unique entrée du château s’ouvre à l’ouest face à la barbacane, fortification en forme
de demi-lune, édifiée vers le milieu du XIVe s. et considérablement modifiée au XVIe s.
Trois pont-levis permettent l’accès au boulevard, à la barbacane et enfin, au château.
5 Une tranchée discontinue, composée de cinq sondages en travers de la cour du château,
a permis d’observer une puissante stratigraphie dont la  complexité  témoigne d’une
intense  occupation  et  de  remaniements  continus  de  la  forteresse.  À  la  base  des
sondages, de nombreuses structures excavées dans le substrat (trous de poteaux, murs
palissades) définissent parfaitement une série d’habitats sur poteaux plantés. Notons
également la découverte d’un fossé très arasé, dont la largeur encore conservée atteint
2 m. Ce dernier, d’orientation est-ouest situé près de la courtine nord est recoupé par la
tranchée de fondation d’une courtine du XIIIe s.. L’ensemble de ces observations semble
attester l’existence d’un enclos fortifié antérieur au XIIIe s., délimitant une aire d’habitat
(enceinte castrale, motte ?).
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6 Les  séquences  stratigraphiques  postérieures  ont  révélé  la  présence,  au  XIIIe s.,  d’un
vaste bâtiment, peut-être le logis seigneurial accolé contre la courtine nord. Celui-ci
visiblement incendié vers la fin du XVe s. a été reconstruit contre la courtine est.
7 Les travaux de réfection du château entamés dès la fin du XVIe s.  ont également été
observés sous la forme de puissants remblais ayant rehaussé la cour de plus d’un mètre.
8 Ainsi, les sondages de 1991 posent une nouvelle problématique concernant les phases
de construction du château, notamment les plus anciennes, antérieures aux XIIIe-XIVe s.
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